
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

FICHE BILAN 
PROJETS MATURATION 2022 

 

ACRONYME 

Habitat et handicap : quelles innovations sociales ? 

 
1 – Bilan des actions réalisées 

À l’issue d’un premier cycle de rencontres en 2020-2021 (AAP Amorçage), les échanges théoriques 

et méthodologiques, entre chercheurs et praticiens autour des thématiques de l’habitat, du 

handicap et de l’innovation sociale se sont poursuivis pour partager et décrypter les initiatives à 

l’œuvre et les défis auxquels les acteurs sont confrontés. 

Le projet Maturation 2022 a permis de consolider les liens tissés entre chercheurs et praticiens et 

de mettre en œuvre un cycle d’ateliers réflexifs fondé sur la Méthode d’analyse de groupe (MAG). 

Trois journées d’ateliers ont été organisées en mode hybride (visioconférences en salle immersive à 

Nantes et Lille) avec transcription en direct des échanges (vélotypie). Chaque journée d’atelier 

entre chercheurs et praticiens a réuni 15 à 20 personnes issues d’associations, de groupement 

médico-social et de chercheurs de Nantes, Lille et Bordeaux. Chaque séance d’ateliers s’appuie sur 

deux ou trois récits d’expériences partagés et discutés avec les partenaires impliqués. 

- 29 avril 2022 : La première journée d’atelier réflexif porte sur « l’évolution des projets 

d’habitats au fil du temps, en fonction des difficultés rencontrées par rapport aux idées de 

départ ou en fonction des relations nouées avec des acteurs importants pour le projet » 

- 6 juin 2022 : Les récits de la deuxième journée s’appuient sur « des expériences vécues 

révélatrices des enjeux consistant à accompagner et reconnaître une (des) personne(s) en 

situation de handicap dans ses capacités à choisir son (leur) lieu de vie et/ou à prendre les 

décisions qu’elle(s) souhaite(nt) dans sa (leur) vie quotidienne. » 

- 4 juillet 2022 : La troisième séance interroge « l’accompagnement de plusieurs personnes à se 

choisir pour vivre ensemble ou des enjeux autour du choix du lieu de vie des personnes en 

situation de handicap. » 

Le 8 septembre 2022, une séance de restitution publique a réuni simultanément à Nantes et Lille 

40 participants (chercheurs, bailleurs, associations, SCIC, architectes, collectivités territoriales de 

Pays de Loire, Hauts-de-France, Bretagne, Ile-de-France, Aquitaine...). Cette séance a permis de 

partager les axes de recherche révélés lors des ateliers réflexifs et d’annoncer le projet de 

construction d’un collectif de recherche et d’action autour de « l’habitat et des situations de 

handicap ». Les principes d’une Communauté Mixte de Recherche ont été présentés ; les formes 

d’engagement des partenaires et des personnes concernées ont été débattues dans la perspective 

d’une réponse à l’Appel à projet (CMR, AAP IReSP-CNSA). 

L’équipe de recherche composée de huit chercheurs a ensuite travaillé à la formalisation de la 

réponse à l’appel à projet de Communauté mixte de recherche (IReSP-CNSA) avec des séances en 

visio-conférence et quatre rencontres à Lille, Nantes, Paris entre novembre et février 2023. 

 



 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

Autres résultats  

Le carnet de recherche scientifique, initié en 2021 avec l’AAP Amorçage, accueille les informations 

relatives au projet « l’Habitat, les situations de handicap : quelles innovations sociales ? ». Le carnet 

de recherche scientifique est consultable à l’adresse suivante : eso-graphi.hypotheses.org 

Plusieurs communications autour des résultats du projet Maturation et des ateliers ont contribué à 

la construction d’un collectif de recherche et d’action. Une première rencontre URIOPSS’Partage 

Pays de la Loire, « Nouvelles formes d’habitats », 20 octobre 2022 et la participation des porteurs 

de projet à une table ronde – « Habitat(s) et Handicap(s) : quelles innovations foncières ? », 

Journée Le foncier : un enjeu pour le développement humain et durable des territoires, Comité 

consultatif de l’ESS d’Ille et Vilaine, Rennes, 1 décembre 2022 

Les programme Amorçage et Maturation ont contribué à la structuration d’un réseau de 

chercheurs et la formalisation de l’engagement de 22 partenaires en Pays de la Loire/Bretagne, 

Hauts de France et Aquitaine pour le dépôt de la réponse à l’AAP Communauté mixte de recherche 

IReSP-CNSA. 

2 – Bilan scientifique 

Tout au long du projet, les rencontres portaient une attention particulière à ce que praticiens et 

chercheurs soient présents et puissent échanger, discuter autour de la table. La méthode 

d’analyse de groupe, fondée sur des récits d’expériences et interprétations des participants, a été 

adoptée tout au long de ce cycle d’ateliers réflexifs. Ce dispositif a confirmé des pistes de recherche 

et d’actions pour la communauté mixte de recherche parmi lesquelles nous pouvons citer :   

Espaces, Habitat et Handicap : quelles représentations, pratiques et expériences des espaces 

habités par les personnes en situation de handicap ? Les projets présentés posent la question des 

inégalités socio-spatiales en termes de production et d’offre d’habitats sur le territoire et 

soulignent les défis de la mobilité résidentielle pour les personnes en situation de handicap. Les 

expériences des habitants et leurs pratiques des espaces proches du domicile mettent en exergue 

les valeurs, les visions et les représentations des acteurs impliqués à l’échelle micro, méso et 

macro. Il s’agit de poursuivre la réflexion autour des rapports des personnes concernées à l’espace 

habité à travers la dimension spatiale de l’habitat des personnes vivant des situations de handicap : 

espace commun, tiers-lieu, choix et non-choix du lieu de vie, environnement résidentiel, acteurs du 

territoire, services de proximité… 

Comment les innovations autour de l'habitat transforment-ils le travail d'accompagnement 

professionnel : métiers, compétences et apprentissages collectifs ? Les récits d’expérience 

permettent de pointer les spécificités du travail relationnel de facilitation de la capacité des 

personnes à décider pour elles-mêmes ; de souligner l’importance du travail d’interface mis en jeu 

par les projets ; de dégager le sens d’une dimension militante de ces activités ; de réfléchir sur les 

conditions de possibilité collectives du déploiement de ce travail. La dimension d’expérimentation 

à l’œuvre au cœur des projets d’habitat prenant en compte les situations de handicap est mise en 

évidence. A partir d’entrées sectorielles différentes (handicap, vieillesse ou logement), ces projets 

témoignent d’actions où se créent de nouvelles manières d’échanger, de travailler ou de vivre. Des 

phénomènes d’apprentissages réciproques émergent régulièrement de ces dynamiques. 

Quelle participation effective des habitants concernés aux projets d’habitats dits inclusifs et aux 

modes d’habiter ? La participation effective des personnes « concernées » aux processus 

décisionnels des projets d’habitats inclusifs traverse les récits : dans les projections que chaque 



 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 

acteur se fait de ces habitats ; dans leurs fonctionnements ; dans les expériences de vie. Deux sous-

questions apparaissent autour des apprentissages réciproques entre acteurs et porteurs de projets 

; les négociations et rapports de pouvoir entre eux ; les contours du concept d’autonomie que ces 

habitats dessinent. 

Quels sont les effets de l’avènement de la catégorie d’action publique « habitat inclusif » sur 

l’invention des formes et des modes d’habitat ? Cette catégorie d’action publique, cadrée par 

l’article 129 de la loi Elan et les textes réglementaires qui lui sont liés, ainsi que par le dispositif de 

financement dit d’Aide à la Vie Partagée, inspirent un mode d’habitat où la vie sociale partagée, 

l’être à plusieurs sont privilégiés. Une hypothèse est que cette catégorie d’action publique paralyse 

à la fois l’imaginaire des promoteurs de projets d’habitat, des bailleurs sociaux, des futurs habitants 

et de leur famille et les pratiques d’invention qui en découlent ; rendant plus difficile l’émergence 

et la réalisation d’innovations véritables. 

3 – Perspectives 
Quelles perspectives à l’issue du financement « Maturation » ? 

L’équipe de recherche (UMR6590 CNRS ESO Nantes Université ; EA 7446 ETHICS-HADéPaS 

Université Catholique de Lille ; GIHP National Paris) avec une vingtaine de partenaires de la société 

civile a répondu à l’appel à projet  « soutien aux communauté mixte de recherche (SCMR) » du 

programme Autonomie : personnes âgées, personnes en situation de handicap à tous les âges de la 

vie, proches et professionnels de l’IReSP-CNSA 2023 au printemps 2023. 

La Communauté mixte de recherche nommée GRAPHIC pour Groupe de Recherche et d’Actions 

Participatif sur les modes d’Habiter, l’Innovation socio-spatiale et la Citoyenneté : situation de 

handicap et vieillissement. Si elle est financée, elle sera co-portée par les trois équipes de 

recherche avec un programme d’animation de développement sur quatre années. 

La communauté mixte de recherche GRAPHIC se propose d’interroger les singularités de 

l’expérience d’habiter des habitants en situation de handicap ou de vieillissement dans les 

territoires. Elle envisage de co-construire et partager des connaissances croisant vécus des 

situations de handicap, modes d’habiter et citoyenneté, d’être un terreau favorable à l’émergence 

de projets de recherche participative et de contribuer à la transformation sociale, spatiale et 

politique des modes d’habiter des personnes.  

Les personnes vivant des situations de handicap ou de vieillissement, celles et ceux que nous 

nommerons les habitants concernés, sont considérés comme des parties prenantes effectives de la 

communauté mixte de recherche, comme les praticiens et chercheurs. Les habitants sont au centre 

du programme d’ateliers participatifs (ateliers avec les habitants, puis ateliers mêlant les habitants 

et les acteurs partenaires). Chaque atelier mobilise différentes méthodes participatives pour les 

territoires impliqués (Pays de la Loire, Nouvelle-Aquitaine, Hauts-de-France).  

En se donnant les moyens d’associer de manière effective les habitants, le groupe de recherche et 

d’actions a l’ambition de dépasser le recueil d’expériences de ces habitants, pour créer un réseau 

d’actions et d’échanges favorables à l’expression collective, à la restitution et à la diffusion large de 

ces expériences, par et pour les habitants concernés. Ces derniers co-produisent des supports 

communs (audio, texte, vidéo...), accessibles en Science Ouverte. Ateliers participatifs et journées 

de restitution sont favorables à l’émergence de projets de recherche participative. Les recension et 

diffusion des outils et de méthodes de participation auprès des membres de la CMR, sont un 

moyen pour les partenaires arrivant au fil de l’eau de rejoindre ou de contribuer à l’exploration du 

sujet, de proposer de nouvelles méthodologies participatives. 


